


 

 

 

Maïssa Bey : une voix algérienne 

 
L’écriture comme un couteau 

Maïssa Bey devient l’une des grandes voix de la littérature algérienne au XXlème siècle, cette voix surgie pendant des 
années de violence qui ont frappée l’Algérie en 1990. Maïssa Bey se distingue par ses consœurs de sa tendance de la 
littérature de l’urgence. Elle s’inspire beaucoup des événements réels dont elle a témoigné. En effet, l’horreur subit par 
son pays est toujours représentée chez elle par le travail remarquable de l’imaginaire. Dans ce contexte, comme 
Maïssa Bey, les écrivaines citées ci-dessus face à l’hégémonie masculine, s’imposent par leurs plumes, des armes 
tellement nécessaires pour se dévoiler. Maïssa Bey décrit ainsi ce phénomène social : 

“Dans notre société, mais pas seulement dans la nôtre, l’acte d’écriture apparaît essentiellement non pas comme un 
acte de création mais surtout comme un acte délibéré de transgression, d’insubordination. Je veux, bien entendu, parler 
de l’écriture au féminin. C’est pour cela que je pourrais me présenter comme une faiseuse d’histoire, dans les deux 
sens du terme! Rupture du silence imposé, désir de se défaire du poids d’une identité elle aussi imposée par toutes 
sortes de contraintes morales et religieuses, car cela est étroitement imbriqué chez nous. On pourrait dire qu’il y a 
double transgression : oser dire, mais aussi, et cela est encore plus grave dans notre société, surtout pour une femme, 
oser se dire, se dévoiler. 

Cette transgression s’inscrit dans un contexte d’extrême violence dans lequel l’écriture est considérée comme anodine 
mais surtout comme une « réelle mise en danger »qui doit être prise au premier degré. Ceci nous conduit à l’écriture 
de “l’urgence”, à la fois la réalité de la part de nombreux écrivains qui se sont sentis “acculés” dans l’écriture, qui est 
aussi devenue un piège dans lequel beaucoup refusent de se laisser enfermer. 

Ce présent travail se développe autour du récit L’une et l’autre, où Maïssa Bey parle de son origine familiale, sociale 
et historique. Ce petit récit est publié en 2009, c’est à dire juste avant le séjour de l’écrivaine à Istanbul. Dans le but de 
mieux aborder les caractéristiques de l’écriture de l’écrivaine, cette étude sera complétée par une partie de la 
conférence qu’elle a prononcée le 21 Avril 2009 à l’Université Galatasaray. 

L’une et L’autre est le produit d’une conférence qui a été adressée à un public français. Lorsqu’on demande à Maïssa 
Bey de donner une conférence sur le thème de l’identité, dans le cadre de ce que l’on appelait “les rencontres du 
nouveau monde”, l’écrivaine part de son propre vécu pour illustrer la question de l’identité. 

Regard croisé : l’une et l’autre 

L’une et L’autre est un court texte autobiographique dans lequel Maïssa Bey s’interroge son identité nationale tout en 
remontant à sa généalogie et en racontant l’histoire de son pays inscrite dans son histoire personnelle. Elle parle de sa 
lignée paternelle, Beni Ameur, des cavaliers envahisseurs arabes venus au Maghreb vers le Xlème siècle. C’est le 
début de l’arabisation du Maghreb. Alors que cet exode historique signifie le début de l’histoire de l’Algérie, l’arrivée 
de la flotte de l’armée française en 1830 au large d’Alger transforme entièrement le sort du pays jusqu’en 1962, date à 
laquelle l’Algérie reprend son indépendance mais sera condamnée à d’autres troubles sociaux qui se poursuivront 
quelques décennies plus tard. L’Algérie devient ainsi la charnière d’une double culture et d’une double langue. Le 
signe de l’altérité, au début de L’une et L’autre, est souligné par un passage d’Un barbare en Asie d’Henri Michaux. Il 
s’agit d’un excellent texte, me semble-t-il, qui nous fait comprendre les différences entre les sexes, cultures, traditions 
et religions. Il nous fait également comprendre la difficulté de vivre des différentes espèces dans le même endroit 
d’une part, et d’autre part l’harmonie et l’entente nécessaire développées entre elles. 

D’après Synergies Turquie n° 3 – 

 



 

 

 

 

 

Premiers poèmes de Sylvia Plath présenter ce qui est devenu son imagerie typique, en utilisant des 
représentations personnelles et axé sur la nature, avec, par exemple, la lune, le sang, les hôpitaux, les fœtus, et des 
crânes. Ils étaient pour la plupart des exercices d'imitation des poètes qu'elle admirait comme Dylan Thomas, WB 
Yeats et Marianne Moore. Vers la fin de 1959, quand elle et Hughes ont été à la colonie d'écrivains Yaddo 'État de 
New York, elle a écrit de la part de sept " Poème pour un anniversaire ", en écho à Théodore Roethke 's Lost Son 
ordre, bien que son thème est son propre effondrement traumatique et tentative de suicide à 21 ans. Après 1960, son 
travail emménagé dans un paysage plus surréaliste assombri par un sentiment d'emprisonnement et de mort 
imminente, éclipsé par son père. The Colossus est traversée par les thèmes de la mort, la rédemption et la résurrection. 
Après Hughes gauche, Plath produit, en moins de deux mois, les quarante poèmes de rage, le désespoir, l'amour et la 
vengeance sur laquelle repose la plupart du temps sa réputation.  Les poèmes Ariel marque une rupture avec ses 
travaux antérieurs dans une arène plus personnelle de la poésie. Robert Lowell poésie de l’a peut-être joué un rôle 
dans ce changement comme elle a cité Lowell livre de 1959 études de la vie comme une influence notable, dans une 
interview juste avant sa mort. À titre posthume publié en 1966, l'impact de Ariel a été spectaculaire, avec ses 
descriptions sombres et potentiellement autobiographique de la maladie mentale dans des poèmes tels que "" Tulipes  
papa "et" Lady Lazarus ". Plath est une un amie proche de Al Alvarez, qui a écrit à son sujet beaucoup, a dit de son 
travail plus tard: « le cas Plath est compliquée par le fait que, dans son œuvre de maturité, elle a délibérément utilisé 
les détails de sa vie quotidienne comme matière première de son art. Un visiteur occasionnel ou un appel téléphonique 
inattendu, une coupure, un hématome, un bol cuisine, un chandelier-tout est devenu utilisable, chargée de sens, 
transformé. Ses poèmes sont pleins de références et d'images qui semblent impénétrables à cette distance, mais qui 
pourrait la plupart du temps être expliqué dans les notes par un savant ayant accès à tous les détails de sa vie ». 
Beaucoup de poèmes plus tard Plath faire face à ce qu'un critique appelle le «surréaliste domestique» dans laquelle 
Plath prend tous les éléments quotidiennes de la vie et de tourner les images , en leur donnant une qualité presque 
cauchemardesque. 

D’après Wikipédia 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

Elfriede Jelinek, Prix Nobel de Littérature 2004, est née en Autriche en 1946. Elle apprend très tôt la musique et fait 
des études de théâtre et d’histoire de l’art à Vienne. 

En France, son œuvre n’est que peu connue et l’adaptation  

cinématographique de son roman « La Pianiste » 

par Michael Haneke en 2001 est, aujourd’hui encore, 

 plus célèbre que son modèle. Paradoxalement, ce 

sont ces romans qui sont les plus traduits 

 (Les Amantes, Les Exclus, Lust…), alors que l’auteur s’est 

essayé à une kyrielle de genres : romans, essais, poèmes, 

 scénarios, livrets d’opéra, pièces radiophoniques 

et pièces de théâtre. De plus, depuis une dizaine d’années, 

 l’écriture dramatique a les faveurs d’Elfriede Jelinek. Dans ses pièces,  

les genres dramatique, poétique et épique se frottent et se confrontent,  

et au lieu de créer des personnages psychologiques qui évoluent à travers un dialogue, elle fait de la langue l’acteur 
principal, mettant ainsi en place des « surfaces langagières » qui permettent à des voix issues de différents niveaux de 
la psyché et de l’histoire d’être entendues simultanément. C’est au sein de ces monologues polyphoniques que 
s’articule sa critique exacerbée de la société moderne et de ses symboles stéréotypés et illusoires. Avec son travail sur 
la langue, elle s’inscrit, comme Thomas Bernhard, dans l’héritage d’une  tradition du théâtre populaire critique, dont 
Johann Nestroy est le premier représentant important avant  Karl Kraus et le Groupe de Vienne. 

Comme dans toute son œuvre, les thèmes principaux de ses pièces sont le passé nazi de l’Autriche et le fascisme sous 
toutes ses formes, le pouvoir des médias, ainsi que la violence contre les faibles et la domination sexuelle de la femme 
par l’homme. 

D’après l’Arche Editeur. 

 

 

 

 

 

 





  

 
 
Valérie Hernandez   comédienne  et metteuse en scène 
 

FORMATION 
 

2005 Opening Nights : l’acteur et l’histoire :Jourdheuil ,Bré, Ogilvie, Cerda,  
2002 Atelier de danse avec Marie-Hélène Desmaris,Compagnie Virgules et Pointillés. 

Chant lyrique avec Montes DEVEZ CLAROS, Alto. 
2001 Stage sur l'alexandrin : Racine Aujourd'hui sous la direction de Christophe 

Galland, Théâtre des Bernardines, Marseille 
1998  Stage à Londres sur Richard III de Shakespeare en anglais, The Voice Studio 

dirigé par Nadine George. 
Stage Opening Night avec Ivan Stanev, metteur en scène en Allemagne, travail de 
recherche sur le mort de Georges Bataille. 

1996-99 Cours d'anglais, Advanced level, organisés par le GRETA. 
1992-94 Maîtrise d'études théâtrales à l'université d'Aix-Marseille. 
1986-87 Stage d'expression vocale (méthode Roy Heart). 

Cours d'Otto Heinse Jansen à l'Atelier Cent, Montréal. 
 

 THEATRE ET PERFORMANCE 

2011   Hernandez valérie princesses"de les hais "je
2008-2009 Si ce n’est toi d’E.Bond rôle de Sara et j’ai rêvé Alice d’après Lewis Caroll     
 rôle d’Alice, Théâtre Vitez (AIX), tournée Par les Villages et CPA. 
2006-2007  La Mort de Danton théâtre Vitez Aix, tournée Par les Villages, Saison 13. 
2004    Auprès de la mer intérieure d’ Edward Bond Copro 3 bis f , cité du Livre Aix 
2000-2003 Contes du Monde, lecture spectacle joué dans différentes écoles. 
2001-2002 Au but deThomas Bernhard, mise en scène de Michel Ducros, Compagnie 
La            Variante, rôle de la fille. Création Théâtre Vitez, Aix-en-Provence, mai 2002. 

 Eté d
Théâtre de Lenche, Marseille 

1998-1999 Performance sur Le Mort texte de G. Bataille. Avec Robert Œuvrard à 
la                   fondation    Vasarely et à la galerie des Grands Bains Douches à Marseille. 
1997-1998 Nina, c'est autre chose de Michel Vinaver, mise en scène de Michel Ducros,  
                Compagnie La Variante, rôle de Nina. 3 BIS F, Théâtre des Ateliers. 
1996-1997 Le voyage de Madame Knipper vers la Prusse Orientale, Cie J.L. Lagarce, 
                 mise en scène de Michel Ducros, Compagnie La Variante, personnage E 
                 Théâtre Vitez (Aix-en-Provence). 
1995-1996 Pas et Berceuse de Beckett, mise en scène de Michel Ducros, Compagnie La 
              Variante, voix dans Pas et femme dans Berceuse. Théâtre Bompard (Marseille),  

-1995 Médée-Materiau de Heiner Müller, mise en scène de Michel Ducros, Compagnie la 
Variante, rôle de la nourrice. 

1993-1994 Antigone de Sophocle, mise en scène de Michel Ducros, Compagnie 
la Variante, rôle d'Antigone. Salle Agora, Aix-en-Provence. Festival off, Avignon. 

1992-1993 Héraklès V de Heiner Müller, partenariat de l'Université et du 
Théâtre Toursky. Mise en scène de Maurice Taszman. Rôle d'Héraklès. 
 MISES EN SCENE 

 

2008-2009  Si ce n’est toi, mise en scène  M. Ducros et V. Hernandez. 
                    Adaptation  V. Hernandez.  et mise en scène collective de  J’ai rêvé Alice.  
2006-2007    La Mort de Danton, mise en scène  M. Ducros et V. Hernandez  
2000  Esméralda dans la lumière des cathédrales d'après V. Hugo. Ecriture du texte 
adaptation et mise en scène du spectacle.  
1997-1998 Adaptation et mise en scène de Barbe-Bleue d'après C. Perrault. Créatio 
            pour le Festival Jeune Public organisé par le C.C.E.J. D'Aix-en-Provence. 
 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

   
 



  

 

 

 
ETUDES 

1992-1993 : Maîtrise d'études théâtrales (sous la responsabilité de : Danièle Bré, Ursula Meyer, 
Nanouk Broche et Jean Jacques Mutin). 
1991-1992 : Licence d'études théâtrales, à l'Université d'Aix-en-Provence, sous la responsabilité 
des mêmes professeurs. 
FORMATION 
2006 : 3 bis f stage danse Barbara Sarrault  
2005 : opening nights : l’acteur et l’histoire : Jourdheuil, Bré, Ogilvie, Cerda,  
1998 : Stage théorique sur mise en scène et politique, lors du festival Opening Nights, avec parmi 
les intervenants : Jean Jourdheuil, Bernard SOBEL, Philippe Adrien. 
1992-1993 : Stage avec Isabelle Pousseur organisé par le Théâtre des Bernardines. 
1991-1992 : Stage avec le Bree & Puppet débouchant sur un spectacle. 
1990-1991 : Travail avec le Théâtre du Fil débouchant sur un spectacle. 
1980 –1985 : théâtre école théâtre des Ateliers Aix. 
SPECTACLES  

« des Papis ds la tête » autour de Picasso m en s Danielle Bré communauté du pays d'Aix . 
2008 09     Cie La Variante                      Si ce n’est toi  Vitez Aix 
2008   « J’ai rêvé Alice » 
2006    Cie La Variante                      La Mort de Danton théâtre Vitez Aix 
2000-2003 : Contes du Monde, lecture spectacle joué dans différentes écoles. 

1997-1998 : Barbe-Bleue, d'après Perrault, mise en scène Valérie Hernandez, Festival Jeune 
Public d'Aix-en-Provence, rôle de Barbe-Bleue. 
1992-1993 : Héraklès V, de Heiner Müller, mise en scène Maurice Taszman, Théâtre 
Toursky, comédien. 

1990-1991 : La mère, création du Théâtre des Ateliers, mise en scène d'Alain Simon, jouée au 
festival d'Avignon, comédien. 
Le malade imaginaire de Molière, mise en scène de Christel Rossel, joué au Théâtre de l'Odéon 
(Marseille), rôle d'Argan. 
MISES EN SCENE 
2008 09     Cie La Variante                      Si ce n’est toi  Vitez Aix 
2008   « J’ai rêvé Alice » 
2006-07     Cie La Variante     La Mort de Danton théâtre Vitez Aix – 
 2004 Auprès de la mer intérieure d’Edward Bond Copro 3 bis f , cité du Livre Aix mai  
2001-2002 : Au but de Thomas Bernhard, Compagnie La Variante, création Théâtre Vitez, 
Aix-en-Provence, mai 2002. 

1999-2000 : Eté d'Edward Bond, Compagnie La Variante, création au Théâtre de Lenche, 
Marseille. 
1997-1998 : Nina, c'est autre chose de Michel Vinaver, Compagnie La Variante, création au 3 
BIS F, Théâtre des Ateliers, Aix-en-Provence. 
1996-1997 : Le voyage de Madame Knipper vers la Prusse Orientale de Jean-Luc Lagarce, 
Compagnie La Variante, mise en espace au Théâtre Vitez, Aix-en-Provence. 
1995-1996 : Pas et Berceuse de Beckett, Compagnie La Variante, Théâtre Bompard (Marseille), 
Centre Social La Provence (Aix-en-Provence) 
1994-1995 : Médée-Materiau de Heiner Müller, Compagnie La Variante, création Centre Social 
La Provence, Théâtre 108 (Aix-en-Provence) 
1993-1994: Antigone de Sophocle, Compagnie La Variante, création salle Agora, Théâtre de 
la Fonderie (Aix-en-Provence).Théâtre de l'Etincelle (festival Off d'Avignon) 

 
 

 
 

 

Michel  DUCROS comédien et metteur en scène  
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